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Le communisme est ...

Pour le progrès, l’indépendance nationale et la paix, 
la jeunesse à l’offensive !
Partout les jeunes subissent, 
comme un «  bizutage de la vie  », 
les conséquences délétères voire 
mortifères de la désorganisation 
euro-capitaliste :

 ▪ Les politiques économiques 
européennes relayées en France 
par Macron et par le MEDEF au pro-
fit du CAC-40 détruisent les em-
plois durables, notamment dans 
l’industrie, écrasent les jeunes ar-
tisans, paysans  et commerçants 
et maintiennent dans la précari-
té de plus en plus de jeunes qui 
s’épuisent d’un emploi précaire à 
l’autre.

 ▪ Le refus d’utiliser les profits 
captalistes pour permettre aux 
étudiants et apprentis de se former 
sereinement, sans craindre le len-
demain et sans devoir chercher un 
emploi supplémentaire, sabote le 
potentiel de nombreux jeunes.
Par ailleurs les menaces contre la 
démocratie et contre l’indépen-
dance de la France se multiplient et 
s’accompagnent d’une  menace  de 
destruction de  l’espèce humaine 

provoquée par la marche vers un 
troisième conflit mondial :

 ▪ De la contre-réforme des 
retraites à la destruction des ser-
vices publics en passant par la dé-
sindustrialisation du pays, tout est 
dicté par les directives de l’UE. En 
piétinant l’indépendance de notre 
pays au profit d’une illégitime 
« souveraineté européenne », c’est 
notre avenir, celui de la jeunesse 
de France qui aspire à vivre dans 
un pays démocratique et prospère, 
qu’ils piétinent.

 ▪ L’euro-mondialisation capi-
taliste, ses délocalisations, sa dé-
sorganisation mondiale de la pro-
duction et sa course effrénée aux 
profits génèrent toujours plus de 
gaz à effet de serre, accélérant le 
réchauffement du climat, en auto-
risant par exemple 4000 camions 
par jour à traverser le pays sans so-
lution de fret ferroviaire moins 
polluante, ou encore en délocali-
sant  les productions réalisables en 
France. D’ores et déjà le climat se 
réchauffe drastiquement et c’est 

là aussi l’avenir de notre environ-
nement, celui du pays et du monde 
qui est en jeu.

 ▪ Enfin la guerre à l’est de l’Eu-
rope menace l’ensemble des na-
tions d’une escalade «  de haute 
intensité  » sur fond d’armement 
nucléaire. 
La jeunesse ne doit pas se laisser 
entraîner dans cette guerre, qu’at-
tisent  l’UE et l’OTAN, ni  se laisser 
prendre au bourrage de crâne pro-
OTAN qu’organise Macron avec son 
SNU (ce « Service National Univer-
sel  » qui n’initie personne à une 
réelle «  Défense nationale  » mais 
qui formate la jeunesse à «  dé-
fendre les valeurs — finalement si 
peu pacifiques — de l’Europe »...)
Conclusion incontournable : pour le 
progrès social et environnemental, 
pour l’indépendance nationale et 
la souveraineté populaire, pour la 
paix dans le monde, il faut sortir de 
l’Union européenne, de l’Euro, de 
l’OTAN et de la mondialisation ca-
pitaliste.
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Précarité étudiante : ça ne peut plus durer ! 
La précarité étudiante constitue un 
fléau silencieux qui sévit au sein de 
nos sociétés modernes. Les jeunes 
qui aspirent à l’éducation et à un 
avenir prometteur se retrouvent 
confrontés à d’énormes difficul-
tés financières qui menacent leur 
réussite académique et leur bien-
être général. Cette réalité alar-
mante ne cesse de s’aggraver avec 
les hausses des frais d’inscription 
et l’inflation galopante (une rentrée 
2023 à plus de 3000€ en moyenne 
par étudiant) que provoquent les 
politiques et diktats euro-austé-
ritaires de l’Union européenne 
capitaliste et supra-nationale sur 
notre pays (destruction de l’en-
seignement public, privatisation à 
marche forcée du supérieur, pro-
fits capitalistes qui s’échappent ou 

financent la guerre de l’OTAN en 
Ukraine)… Les bourses et « aides 
gouvernementales », obtenues par 
la lutte, sont très insuffisantes pour 
répondre aux besoins de base tels 
que le logement, l’alimentation et 
les frais de transport. 
Les apprentis, bien qu’ayant choisi 
une voie professionnelle, ne sont 
pas épargnés par la précarité fi-
nancière. Pendant leur formation, 
leurs maigres salaires permettent 
à peine de se loger et de se nour-
rir. Cela décourage de nombreux 
jeunes talentueux de poursuivre 
leurs formation professionnelle et, 
par conséquent, empêche que se 
développent des talents pourtant 
si nécessaire aux défis nationaux et 
internationaux qui nous attendent. 
Pour financer leurs études, de plus 

en plus de jeunes sont contraints 
de contracter des prêts étudiants 
mais malheureusement, cela les 
force souvent à ne pas poursuivre 
leur formation et à accepter des 
boulots moins bien payés, tirant les 
salaires et les conditions de travail 
de tous vers le bas. 
Face à l’ampleur de cette crise il est 
impératif que nous nous organi-
sions dans nos lycées, nos facultés, 
nos CFA et nos entreprises pour 
faire valoir nos droits. Nous de-
vons pouvoir nous former comme 
nous le souhaitons, dans l’intérêt 
du pays et des enjeux planétaires 
et non en se soumettant à la loi de 
l’euro-mondialisation capitaliste. 
Rejoins la JRCF et implique toi dans 
les luttes autour de toi ! 

LUTTE
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Doubler le montant des bourses ; remettre de 
l’argent dans les CAF ; assurer un droit aux vacances, 
notamment en finançant le tourisme local par la 
taxation du tourisme de masse ; assurer les soins 
gratuits pour ceux dont les revenus sont inférieurs 
au SMIC et la couverture sociale pour tous ; trouver 
un travail à ceux qui n’en ont pas en mettant de vrais 
moyens sur la table ; remettre au pas les éléments 
délétères et corrompus au sein de la Police natio-
nale et de la gendarmerie qui combattent moins le 
crime que les jeunes en général. 

L’application ferme du droit au logement, incluant 
l’interdiction des coupures d’électricité, les sur-
loyers, les expulsions des plus précaires, mais aussi 
améliorer l’accessibilité des logements aux han-
dicapés, forcer les banques richissimes à verser 
des aides pour permettre l’installation de jeunes 
couples. 

Bâtir une école du citoyen où les classes seraient 
limitées à 25 élèves ; les enseignements tournés 
vers l’humanisme, les valeurs progressistes et le 
travail associatif et syndical serait valorisés ; l’édu-
cation à la sexualité et à la parentalité seraient au 
programme. Un organisme démocratique d’orien-
tation des élèves (c.à.d indépendant des besoins 
en « ressources humaines » du marché), couplé à 
l’instruction obligatoire jusqu’à 18 ans, pourraient 
finalement permettre à chacun et chacune de 
poursuivre l’enseignement de qualité souhaité.

Le SMIC à 1800€ net ; l’attribution du salaire à la qua-
lification et non plus à l’emploi (qui permet donc son 
maintien lors du chômage) ; l’application réelle du 
code du travail pour protéger les travailleurs ; l’arrêt 
de toutes les mesures d’emplois “jeune” sous-payés 
et sous-protégés ainsi que l’embauche immédiate 
de tous les apprentis et concernés par ces mesures.

jeunesse

logement travail

l’école

Mais que pourrions -faire pour redresser notre société ? 



Contre les exportations d’armes de l’UE-OTAN pour la 
guerre : de l’argent pour les salaires ! 
L’actuelle guerre menée contre la 
Fédération de Russie par les im-
périalistes américains via leur bras 
armé OTAN et leurs laquais de l’UE, 
appuyés sur le régime bandériste 
de Kiev, cause depuis plus d’un an 
une l’inflation fulgurante des prix 
des produits indispensables tels 
que le gaz, la nourriture et l’essence. 
Cette inflation est aggravée par les 
sanctions de l’UE contre la Rus-
sie, adoptées sur ordre des Etats-
Unis. Ce conflit, associé à la crise 
que connaît l’impérialisme français 
dans le monde et particulièrement 
en Afrique, pousse la très grande 
bourgeoisie capitaliste à accélérer, 
sur ordre de l’UE, la démolition de 
nos conquêtes sociales héritées 
des luttes démocratiques et natio-
nales des XIX et XXème siècle ainsi 
que des grèves ouvrières de 1936, 
1941, 1945, 1968 ou encore 1995.

Force est de constater qu’au-
jourd’hui, nous ne pouvons pas 
compter sur les directions po-
litiques et syndicales établies, 
fussent-elles de « gauche », qui :
- se vautrent dans des discussions 
sans fin avec un gouvernement to-
talement illégitime, 
- n’ont pas un seul mot pour dé-
noncer le rôle central de l’UE dans 
la destruction de nos retraites par 
répartition issues du CNR, 
- mènent la colère populaire, 
comme un jeu de saute-mouton, 
de journée de mobilisation en jour-
née de mobilisation sans aucun ré-
sultat CONCRET, 
- et préfèrent, jugeant la défaite 
inévitable, prétendre que « le plus 
important, c’est de participer ».

Loin de servir les intérêts de la po-
pulation mondiale les dirigeants 
des États capitalistes européens, 
réunis dans le mortifère Axe OTAN-
UE dominée par l’Allemagne ré-
unifiée sous la houlette de l’im-
périalisme allemand, préfèrent 

contribuer au réarmement mon-
dial et attisent les flammes d’une 
guerre nucléaire mondiale, à coup 
sûr destructrice des pays euro-
péens voire potentiellement ex-
terministe pour l’espèce humaine, 
contre la Fédération de Russie et la 
République Populaire de Chine. 

Le Macronat et les forces fasci-
santes qui l’accompagnent (RN/
Reconquêtes/LR), sans compter les 
directions « vertes » et autres or-
ganisations « progressistes » d’ap-
points toutes plus pro-guerre les 
unes que les autres, acceptent bien 
volontiers de jouer les marion-
nettes des Etats-Unis et, comme 
d’habitude, ce sont les travail-
leurs français et sans papiers qui 
en paient le prix. L’argent dépen-
sé dans des armes en soutien aux 
bandéristes de Kiev est directe-
ment prélevé sur nos salaires par 
les énormes profits capitalistes de 
l’inflation actuelle. 

La jeunesse, dont l’avenir et le droit 
le plus élémentaire à profiter de 
la vie sont en jeu, est en première 
ligne notamment du fait de sa pré-
carité et de sa vulnérabilité écono-
mique. Elle doit donc - comme y a 
appelé une nouvelle fois le Pape 
François aux jeunes réunis 
lors des dernières JMJ ! 
- agir partout où elle le 
peut pour SAUVER LA 
PAIX.

Quant à nous commu-
nistes, nous appelons la 
jeunesse travailleuse, 
étudiante, salariée, 
apprentie ou privée 
d’emplois, dans 
ce même élan à 
rejoindre le mot 
d’ordre du PRCF 
: « L’argent pour 
les salaires, pas 
pour la guerre ! ». 

Jeunes ou moins jeunes, qu’ils 
croient au ciel ou non, tous les tra-
vailleurs, s’ils s’organisent et se 
concertent, peuvent aujourd’hui 
imposer la paix par ce mot d’ordre 
« l’argent pour les salaires, pas pour 
la guerre ! ». En exigeant et en im-
posant des hausses de salaires au 
patronat ; en réclamant que les 
organisations syndicales, salariales 
et étudiantes, jouent pleinement 
leur rôle dans ce combat ; et en fai-
sant monter la proposition d’une 
grande manifestation nationale à 
Paris, pour la paix, pour nos salaires 
et pour la sortie de l’Axe UE-OTAN 
et des alliances militaires belli-
queuses qui ne savent que causer 
la mort, la destruction et l’asservis-
sement.

Jeunes de France, c’est l’avenir de 
notre peuple, de notre indépen-
dance nationale et de l’humanité 
qui se joue ! Seule notre union sera 
notre force !

Engagez vous auprès des JRCF ! 

Pour l’union de la jeunesse de France, 
Pour la paix, la démocratie et le pro-

grès social qui ne sont plus qu’un seul 
et même combat!

INTERNATIONAL
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Oppenheimer et la peur de l’holocauste nucléaire 
Contrairement à ce que son réalisateur, Christopher 
Nolan, a tenté de nous vendre, Oppenheimer n’est pas 
la «révolution» tant attendue du cinéma.  Ce long-mé-
trage décevant n’est qu’un condensé de tous les cli-
chés du biopic. Afin de rendre le personnage plus 
trouble on lui invente des méfaits (l’empoisonnement 
de la pomme de son professeur) afin de laisser douter 
de sa mégalomanie dans la création d’une arme po-
tentiellement exterministe. Lorsque le scientifique est 
en mauvaise posture, le sol se met à trembler comme 
sous une explosion nucléaire pour montrer l’émoi du 
personnage.

Décevant car ce n’est pas un film sur la peur de la 
bombe nucléaire. On ne voit jamais ses effets, on se 
contente de les décrire.  Nolan est obligé de montrer 
une scène où notre savant imagine les conséquences 

de l’explosion, mais celles, bien réelles, nous ne les ver-
rons pas. Scène caractéristique, Oppenheimer assiste 
à une vidéo projection montrant les victimes d’Hiro-
shima et de Nagasaki. Ce que l’on voit nous spectateur 
ce ne sont pas les images du drame, mais Oppenhei-
mer regardant les images du drame. Cela n’a pas le 
même impact. Ici on s’identifie à un personnage qui 
commence à regretter sa création, mais nous ne com-
prendrons pas ses remords. 

Afin d’accéder à sa cette compréhension, mieux vaut 
voir le dessin animé Gen d’Hiroshima et sa fameuse 
scène où la bombe explose emportant tout sur son 
passage, arrachant la chair de ses tristes victimes. La 
bombe de Peter Watkins est aussi un très bon exemple 
en y décrivant les effets, y compris politique, de l’écla-
tement de l’arme nucléaire en Angleterre. 

rejoignez les jrcf !
Organisation de jeunesse du PRCF, comme nos aînés, nous refusons la mutation sociale-démocrate et 
«euro-constructive» de ce qui était, à la Libération, le grand parti de la classe ouvrière. Nous tendons la 
main à tous les jeunes communistes de France qui ne doivent plus «errer dans la nature» mais, dès à pré-
sent, s’engager pour la reconstruction du Parti communiste qui manque tant aux travailleurs, à la jeunesse 
et à la nation.

Retrouvez-nous sur les réseaux et notre site !
jrcf.over-blog.org

Le 26 juillet dernier, la JRCF 69 a organisé un rassem-
blement de soutien aux frères Kononovitch au Parc 
Blandan dans le VIIème arrondissement de Lyon. Nous 
étions quatre camarades présents avec les drapeaux 
rouge et tricolore, ainsi que celui du Pôle, et avec une 
pancarte où il était écrit « Liberté pour les frères Ko-
nonovitch ». L’objectif était de demander la libération 
de nos deux camarades emprisonnés et menacés de 
mort par le régime fasciste ukrainien, en apportant 
notre modeste contribution à la campagne internatio-
nale de solidarité antifasciste.

CAMP D’ETE 2023 DE LA JRCF
Durant une semaine une quarantaine de militants de 
la JRCF se sont retrouvés autour d’activités et de for-
mations théoriques. Traiter l’histoire nationale avec un 
regard de classe ? AGIR pour la reconstruction du parti 
communiste ? Mener des actions militantes en sécurité 
? Se sécuriser sur internet ou en cas de répression po-
licière aveugle ? Nous avons pu étudier et y répondre 
tant par l’échange que par l’expérience des militants.
Pour clôturer notre semaine de camp nous avons 
mené un rassemblement à Toulouse contre l’installa-
tion du Centre d’excellence spatial de l’OTAN, pour la 
paix et pour la sortie de l’UE-OTAN.


